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La politique
n 'est plus ce qu 'elle était

La politique passionne de moins en
moins les Suisses. Un fait connu et
reflété par un abstentionnisme en
progression constante. Un fait
confirmé par les derniers résultats d'un
sondage Univox (voir encadré) :

Aux dernières élections fédérales
de 1983. 53% des citoyens se déclaraient

proches d'un parti politique ;
ils ne sont plus que 45% aujourd'hui.
Ces dernières années, c'est surtout
le parti socialiste qui a vu chuter sa
popularité ; actuellement tous les
partis gouvernementaux sont
touchés : en trois ans Ils ont perdu 10%

de leurs sympathisants. Les socialistes

ne sont plus seuls à peiner
pour faire aboutir une Initiative
populaire ; quatre mois avant
l'échéance les radicaux constatent

avec consternation qu'il leur
manque plus de la moitié des
signatures nécessaires pour faire
aboutir leur Initiative fiscale.

Certes les petites formations ont
profité du recul des grandes : leur
cote d'amour a passé de 9 à 11%

depuis 1983 et elles ont pu faire leur
entrée dans plusieurs parlements
cantonaux et communaux ou y
consolider leurs représentations.
Mais l'intérêt accru qu'elles
suscitent, essentiellement dans les
réglons urbaines, n'est pas suffisant
pour contrecarrer la tendance
générale à l'Indifférence à l'égard
des partis politiques.

(jd) On connaît les analyses Vox
qui, après chaque votation fédérale,

déterminent les caractéristiques
sociologiques des partisans et des
adversaires du projet, ainsi que les
motifs qui ont guidé leur choix.
Univox est une entreprise plus
ambitieuse : il s'agit d'observer de
manière régulière l'état de l'opinion
helvétique - thèmes prévus : vivre
en Suisse, vie publique, économie
et indépendance - et de constituer

Les citoyens ne délaissent pas
seulement les organisations
politiques : c'est à la politique tout
court qu'ils tournent le dos : un tiers
seulement avoue un intérêt général

pour la chose, contre 43% en
1983. et 30% déclarent participer à
toutes les votations. Et encore, ces
citoyens actifs, nous le savons, ne
sont pas toujours au clair quant à la
matière sur laquelle ils sont appelés
à se prononcer.

Bref, le modèle démocratique en
Suisse ne donne pas les signes
d'une santé éclatante. Les
optimistes rétorqueront que le phénomène

n'est pas nouveau, que
l'indifférence des citoyens est en
définitive l'expression d'un taux
élevé de satisfaction : les peuples
heureux n'ont pas d'histoire, dit-on ;
faut-il ajouter que la politique n'est
poureuxqu'un soucimarginal

Cette appréciation rassurante est
peut-être valable dans une période

de croissance où le consensus
est d'autant plus facile que tous les

groupes sociaux participent d'une
manière ou d'une autre à la prospérité

collective. Dans la situation
actuelle, elle relève de l'aveuglement.

Depuis la fin des années 60
l'activisme politique n'a cessé de
prendre de l'importance.

(suite au verso)

une banque de données permettant
de saisir l'évolution de l'opinion.

L'entreprise est placée sous la
responsabilité des instituts
spécialisés en collaboration avec la
Société suisse pour la recherche
sociale appliquée à Zurich, et
financée par des abonnements
souscrits par des entreprises, des
médias, des organisations et des
partis politiques.
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